
La crise sanitaire a rendu plus difficile l'accÃ¨s des femmes Ã  l'eau
 Dossier de<br /> la rÃ©daction de H2o
 April 2022



Les mesures d'urgence, telles que le confinement, prises pour lutter contre la propagation de la COVID-19 ont affectÃ© les
capacitÃ©s des femmes et des filles Ã  rÃ©pondre Ã  leurs besoins en matiÃ¨re d'eau, d'assainissement et d'hygiÃ¨ne. C'est le
constat fait par de nombreuses organisations non gouvernementales et des associations plus de deux ans aprÃ¨s
l'apparition du virus en Afrique.Â "La COVID-19 a, dans une certaine mesure, influencÃ© nÃ©gativement l'accÃ¨s Ã  l'eau des
jeunes filles qui avaient pour seule opportunitÃ© le milieu scolaire pour avoir accÃ¨s Ã  l'eau pour leurs besoins personnels
et domestiques", affirme Murielle Elouga, chargÃ©e de programme Eau, climat, dÃ©veloppement et genre Ã  Global Water
Partnership - Afrique centrale.Â "Les femmes souffrant de la COVID-19 ne pouvaient elles-mÃªmes plus accÃ©der Ã  l'eau
comme d'habitude ni assurer la gestion de cette eau pour les besoins domestiques, car elles Ã©taient mises en
quarantaine", ajoute-t-elle. NÃ©nÃ© Djamilatou, responsable de l'association des femmes notables dans la ville de
NgaoundÃ©rÃ©, dans le nord du Cameroun, a Ã©tÃ© tÃ©moin des difficultÃ©s des femmes en matiÃ¨re de gestion d'eau pendant
la crise sanitaire.Â "Ã€ NgaoundÃ©rÃ©, prÃ©cisÃ©ment au quartier Mbideng, il y a des mamans qui n'arrivaient pas Ã  avoir l'eau
comme elles le souhaitaient Ã  cause de l'interdiction des mouvements. Elles Ã©taient obligÃ©es de se dÃ©placer elles-mÃªmes
pour les points d'eau pour ne pas exposer leurs enfants", confie-t-elle Ã  SciDev.Net.Â Ces tÃ©moignages concordent avec
des informations contenues dans un rapport publiÃ© au mois de septembre 2021 par l'Ã©quipe rÃ©gionale Afrique de l'Est de
WaterAid. Le rapport, constituÃ© d'un travail de recherche menÃ© par Desideria Benini, de l'UniversitÃ© de Leeds en
Angleterre, et d'une Ã©tude conduite par FEMNET (African Women's Development and Communication Network) en
Ã‰thiopie, au Kenya, au Rwanda, en Tanzanie et en Ouganda est intitulÃ© "The Gender, Equity and Inclusion Dimensions of
the COVID-19 WASH Emergency Response". L'Ã©tude rÃ©vÃ¨le qu'en matiÃ¨re d'eau, d'assainissement et d'hygiÃ¨ne
(EAH), les femmes et les filles ont Ã©tÃ© laissÃ©es pour compte dans les rÃ©ponses d'urgence pour prÃ©venir la propagation de
la COVID-19. Ainsi, 52 % des personnes interrogÃ©es affirment que les femmes n'ont pas Ã©tÃ© impliquÃ©es dans les prises
de dÃ©cisions contre 7 % qui ont Ã©voquÃ© une faible reprÃ©sentation formelle de celles-ci. Selon les rÃ©sultats obtenus, 26 %
des personnes interrogÃ©es estiment que les mesures anti-COVID-19 ont accru la demande en eau et en matÃ©riel
d'hygiÃ¨ne. Alors que 9 % soutiennent que ces mesures ont entraÃ®nÃ© une augmentation du coÃ»t de l'eau et 7 % une
diminution de la disponibilitÃ© de l'eau. ConsÃ©quences : la raretÃ© de l'eau ou le manque d'eau a gravement affectÃ© la
capacitÃ© des filles et des femmes Ã  satisfaire leurs besoins en matiÃ¨re de santÃ© et d'hygiÃ¨ne menstruelles. InterrogÃ©e
par SciDev.Net, Desideria Benini, souligne que les rÃ©sultats de ce rapportÂ "indiquent que les femmes des communautÃ©s
interrogÃ©es, en particulier celles qui vivent avec un handicap, sont vulnÃ©rables de maniÃ¨re disproportionnÃ©e Ã  l'impact de
la COVID-19 sur l'accÃ¨s Ã  l'eau et Ã  l'assainissement". En termes d'accessibilitÃ©, 75 % des personnes interrogÃ©es
signalent que les points d'eau, les installations sanitaires et les stations de lavage des mains sont inaccessibles,
indisponibles et peu sÃ»rs pour les femmes, les filles et les personnes handicapÃ©es. Pour faire face Ã  ces diffÃ©rentes
situations, plusieurs ont dÃ©veloppÃ© des stratÃ©gies d'adaptation. Ainsi, 47 % des personnes interrogÃ©es ont dit stocker de
l'eau dans de vieux rÃ©cipients. 18 % ont soutenu avoir diminuÃ© la consommation de nourriture et d'eau pour minimiser le
besoin d'utiliser les installations et les dÃ©placements en groupe Ã©taient prÃ©fÃ©rÃ©s par 16 % des personnes interrogÃ©es.
Desideria Benini rappelle que l'objectif fondamental de son travail Ã©tait d'aider le secteur des urgences en matiÃ¨re
d'eau, d'assainissement et d'hygiÃ¨ne Ã  examiner les crises Ã  travers le prisme du genre, afin d'adopter des rÃ©ponses qui
favorisent l'Ã©quitÃ© et l'inclusion. L'incapacitÃ© Ã  rÃ©pondre aux besoins en matiÃ¨re d'eau, d'assainissement et d'hygiÃ¨ne
n'a pas seulement des consÃ©quences nÃ©fastes sur la santÃ©. Elle empÃªche Ã©galement les femmes de participer Ã  la
sociÃ©tÃ© sur un pied d'Ã©galitÃ©, souligne-t-elle.
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